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Dans un entretien accordé à La
Gazette des Comores, l’ambassa-
deur du Bangladesh auprès de
l’Union des Comores, avec résiden-
ce à Maurice, Zokey Ahad, a exposé
ses priorités diplomatiques : initier
un nouvel élan entre Moroni et
Dacca, établir un contact étroit
entre les deux pays, renforcer l’ami-
tié et mettre en place une coopéra-
tion dans tous les domaines. 

Après avoir été reçu par le
président Azali
Assoumani pour la pré-

sentation de ses lettres de créance, le
diplomate bangladais s’est confié à
notre journal. Il a chaleureusement
remercié le chef de l’État et le peuple
comorien pour leur accueil fraternel.
« C’est la première fois que je viens
dans ce pays, et pourtant j’ai l’im-
pression d’y être depuis longtemps.
Ce sentiment est né de l’hospitalité
du peuple et du gouvernement como-
rien. Je suis très heureux que ma visi-
te coïncide avec le 50e anniversaire

de l’indépendance des Comores », a-
t-il déclaré. Il a toutefois exprimé une
certaine surprise face à la faiblesse
des liens bilatéraux, malgré une forte
proximité religieuse entre les deux
pays. « Nos deux peuples sont
musulmans à plus de 90%, pourtant
nous n'avons pas encore tissé une
véritable amitié solide », a-t-il déplo-
ré. Face à cette situation, Zokey Ahad
a réaffirmé sa volonté d’impulser une
nouvelle dynamique. 

« Notre priorité est de lancer un
nouvel élan entre l’Union des
Comores et le Bangladesh, de renfor-
cer nos relations et d’établir une
coopération dans tous les domaines
», a-t-il insisté. Selon lui, le
Bangladesh est aujourd’hui en pleine
croissance économique et souhaite
partager son expérience dans plu-
sieurs secteurs. « Nous avons deman-
dé au gouvernement comorien de
nous identifier les domaines prioritai-
res dans lesquels nous pourrions col-
laborer. Notre objectif est de bâtir
une coopération durable et efficace

notamment dans l'éducation, com-
merce, santé et des projets concrets »,
a-t-il précisé. L’ambassadeur a égale-
ment évoqué des pistes concrètes,
dans le secteur de l’éducation. « Le
Bangladesh est prêt à accueillir des
étudiants comoriens dans ses univer-
sités publiques, avec une réduction
de 85% sur les frais de scolarité. Nos
établissements, en particulier dans les
domaines de la médecine et des tech-

nologies de l’information, sont
reconnus pour leur qualité.
D’ailleurs, un petit nombre d’étu-
diants comoriens étudient déjà à
l’Université islamique internationale
du Bangladesh », a-t-il souligné. 

Dans le domaine commercial, ce
diplomate souhaite également
initier des échanges plus dyna-
miques. « Le Bangladesh est un lea-
der mondial dans le textile deuxiè-

me exportateur mondial, mais aussi
dans le secteur pharmaceutique et
de la bijouterie. Nous souhaitons
faciliter l’accès des commerçants
comoriens à ces produits. Ils bénéfi-
cieront de notre accompagnement
pour développer leurs importations
», a-t-il expliqué. Durant son séjour
de deux jours, le diplomate a identi-
fié de nombreuses opportunités
dans l’archipel. « Les Comores
regorgent de potentialités dans des
domaines tels que le tourisme, l’a-
griculture, l’éducation ou encore
l’urbanisme. Il ne manque que
quelques efforts pour faire émerger
ce potentiel. Et je sens une réelle
ambition au sein du gouvernement
», a-t-il noté. En conclusion, l’am-
bassadeur a exprimé l’espoir que le
Bangladesh contribuera au dévelop-
pement de l’Union des Comores, en
soutenant la vision du président
Azali Assoumani de faire des
Comores un pays émergent à l’hori-
zon 2030. 

Nassuf Ben Amad

DIPLOMATIE
« Nous allons initier un nouvel élan de coopération entre Moroni et Dacca » 

Dans un peu plus d’un mois, la
Fédération de Russie accueillera le
tout premier sommet Russie-Pays
arabes. En amont de cet événe-
ment, l’ambassadeur de Russie
auprès de l’Union des Comores,
avec résidence à Antananarivo, M.
Andrey Andreev, a rencontré la
presse comorienne afin d’évoquer
les perspectives de coopération
entre Moscou et Moroni.

Répondant à une question
sur le manque supposé
d’ouverture de la Russie

envers la presse africaine, M.
Andreev a annoncé la possibilité
pour des journalistes comoriens de
se rendre à Moscou afin de couvrir
le sommet. « En octobre de cette
année, il y aura une belle opportuni-
té pour que des journalistes como-

riens viennent en Russie pour cou-
vrir le premier sommet Russie -
Pays Arabe, un événement majeur
non seulement pour les affaires inté-
rieures mais aussi pour les questions
internationales », a-t-il déclaré.
Cette ouverture, en cours de prépa-

ration quant au nombre de partici-
pants, est perçue comme un signal
fort visant à offrir une lecture plus
diversifiée et équilibrée de l’actuali-
té russe, souvent critiquée pour être
dominée par les récits des médias
occidentaux.

L’ambassadeur a par ailleurs
rappelé la volonté de Moscou d’ap-
puyer l’exécution du Plan Comores
Émergent à l’horizon 2030, notam-
ment dans des domaines straté-
giques tels que l’agriculture et
pêche, la construction d’infrastruc-
tures et sécurité énergétique. « Il y
a beaucoup d’opportunités que la
Russie et les Comores peuvent
développer ensemble », a souligné
M. Andreev. Comme à son habitu-
de, Moscou a réaffirmé son soutien
indéfectible à l’Union des Comores
dans son différend avec la France
sur la question de Mayotte : « La
Russie a toujours soutenu, de
manière continue et constante, le
droit légitime de l’Union des
Comores en ce qui concerne la res-
tauration de sa souveraineté sur
l’île de Mayotte. Et nous allons

poursuivre notre engagement dans
ce sens. » 

Sur la scène internationale, le
diplomate a également salué la posi-
tion équilibrée des Comores sur le
conflit en Ukraine, mettant en avant
leur volonté de privilégier une issue
pacifique et rapide. Enfin, M.
Andreev a confirmé que l’ouverture
d’une ambassade de Russie à
Moroni est désormais actée. « La
question de l’ouverture de l’ambas-
sade a déjà été convenue.
L’ambassade de Russie à
Antananarivo travaille activement
pour régler les questions administra-
tives, organisationnelles et tech-
niques nécessaires », a-t-il expliqué,
en précisant que l’aboutissement de
ce projet est prévu pour fin 2026.

Imtiyaz 

La cérémonie de présentation
des lettres de créance de la nouvelle
ambassadrice du Canada, Emily
Burns, mercredi 3 septembre à
Moroni, a été marquée par la volon-
té commune de placer l’éducation et
l’enseignement supérieur au cœur
de la coopération bilatérale.

Avec résidence à Dar es
Salam, la diplomate a
exprimé son souhait de

renforcer les relations entre Ottawa et
Moroni : « Le Canada et les Comores
ont beaucoup en commun. Nous
allons travailler ensemble dans les

domaines de l’énergie renouvelable,
de l’adaptation aux changements cli-
matiques et surtout de l’éducation »,
a-t-elle déclaré, saluant au passage
l’accueil chaleureux qui lui a été
réservé. Lors de son entretien avec
l’ambassadrice, le président Azali
Assoumani a insisté sur la nécessité
de relancer la coopération acadé-
mique, jadis illustrée par la présence
de professeurs canadiens à
l’Université des Comores. 

Son conseiller diplomatique,
Djae Ahamada Chanfi, a confirmé
que le chef de l’État a sollicité l’ap-
pui du Canada pour développer l’en-

seignement supérieur. Le président
souhaite un partenariat renouvelé,
permettant aux étudiants comoriens
d’accéder à des filières encore inexis-
tantes dans le pays, mais aussi de ren-
forcer le corps professoral par la
venue d’enseignants canadiens. « Le
président aimerait renouveler les
échanges universitaires afin de don-
ner aux étudiants comoriens les
opportunités dont ils ont besoin pour
s’épanouir et contribuer au dévelop-
pement du pays », a confié son
conseiller.

Cette rencontre s’inscrit dans un
calendrier diplomatique particulière-

ment dense. Le président Azali a en
effet annoncé une prochaine rencont-
re avec le Premier ministre canadien,
prévue en marge de l’Assemblée

générale des Nations unies, la semai-
ne prochaine à New York.

Mohamed Ali Nasra 

SOCIÉTÉ LGDC du lundi 08 septembre 2025 - Page 2

COOPÉRATION INTERNATIONALE : 
Des journalistes comoriens bientôt à Moscou et une ambassade à Moroni

COOPÉRATION COMORES-CANADA : 
Cap sur l’éducation et la jeunesse

Zokey Ahad ambassadeur du Bangladesh
auprès de l’Union des Comores.

L'ambassadeur Russe en conference.



La Chambre de commerce, d’in-
dustrie, d’agriculture et d’artisanat
de Mohéli (CCIAM) lance un ambi-
tieux projet de centre d’appui et de
promotion des exportations
(CAPEX). Objectif : renforcer la
compétitivité des entreprises locales
et ouvrir la voie vers les marchés
internationaux.

La CCIAM a franchi un
pas décisif vers la dyna-
misation de l’économie

locale. Les 1er et 2 septembre, deux
réunions d’information se sont tenues
dans ses locaux, avec une soixantaine
d’opérateurs économiques, dont une
trentaine d’exportateurs potentiels.
L’objectif était clair : présenter les
contours du projet de Centre d’appui
et de promotion des exportations

(CAPEX) et explorer ensemble les
perspectives d’avenir. Ces ateliers
ont permis aux participants de mieux
comprendre comment ce futur centre
pourra répondre à leurs besoins. Le
CAPEX ambitionne non seulement
d’améliorer les capacités institution-
nelles et organisationnelles des entre-
prises locales, mais aussi de leur don-
ner les moyens de valoriser leurs pro-
duits à l’international. Concrètement,
il s’agira d’accompagner les opéra-
teurs dans la gestion des exporta-
tions, de faciliter leur accès aux mar-
chés étrangers, de promouvoir les
produits locaux — qu’il s’agisse de
rente, d’épices ou de produits trans-
formés — et de favoriser le dévelop-
pement de partenariats stratégiques.

Au-delà des échanges, ce projet
met également l’accent sur la forma-

tion professionnelle, le renforcement
des compétences techniques et l’inté-
gration de nouvelles technologies
pour améliorer la productivité et la
compétitivité. 

Le tout, dans une perspective
durable et inclusive. Soutenu par
l’ambassade de France, le CAPEX
représente une opportunité unique
pour les entreprises mohelienne. Il
ne s’agit pas seulement de surmon-
ter les obstacles à l’exportation,
mais bien de transformer ces défis
en avantages compétitifs, capables
de faire rayonner les produits de
Mohéli au-delà de ses frontières.

« Tout cela vise à mettre en
place les bases d’une économie
exportatrice durable et inclusive », a
expliqué Mohamed Nafioun, direc-
teur exécutif de la CCIAM. Avec ce

projet, la Chambre de commerce de
Mohéli trace ainsi une nouvelle
voie pour l’avenir économique de
l’île. Les opérateurs locaux sont
désormais appelés à se mobiliser

pour tirer parti de cette dynamique
et inscrire Mohéli sur la carte des
échanges internationaux.

Riwad
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Les opérateurs économiques en atelier à
la chambre de commerce de Mohéli

ECONOMIE

La Chambre de commerce de Mohéli à la rescousse des exportateurs 

Un collectif d’agents employés
par la société TMAM a manifesté,
jeudi 4 septembre à Moroni, pour
dénoncer le non-paiement de leurs
salaires du mois de mai. Ces mal-
heureux demandent au gouverne-
ment de plaider leur cause.

Depuis quatre mois, ces
travailleurs attendent en
vain leur rémunération.

« Nous avons travaillé au mois de
mai et, jusqu’à aujourd’hui, nous
n’avons pas reçu un seul franc »,

déplore le porte-parole du collectif.
Le différend remonte à mai dernier,
période où le directeur général de
l’aéroport n’était plus en poste.
Durant cette transition, c’est le
ministère qui avait pris en charge le
recouvrement auprès des sociétés
collaborant avec l’aéroport. Selon
les agents, plus de 50 millions de
francs comoriens auraient été col-
lectés, dont 25 millions devaient
leur être versés. « Le ministère a
reçu l’argent, mais nous n’avons
rien perçu », affirment-ils. Malgré

plusieurs démarches, la situation
n’a pas évolué. 

« Nous sommes venus trois fois
au ministère  des transports On nous
a demandé de revenir, mais rien n’a
bougé », témoigne un agent. Une
rencontre avec le secrétaire général
et le directeur de cabinet de la
ministre aurait eu lieu, mais sans
suite. « Ils nous ont dit qu’ils trans-
mettraient notre message au minist-
re, mais depuis, plus aucune nou-
velle », regrettent les manifestants.
Le refus d’être reçus samedi dernier

a été perçu comme une provocation.
« Le  ministère nous a fermé la
porte, en prétextant que la ministre
était à la présidence. Nous avons
compris qu’ils ne veulent pas nous
écouter », explique l’un d’eux. Les
agents rejettent également les décla-
rations selon lesquelles les dettes de
l’aéroport auraient été apurées : «
Ceux qui disent qu’il n’y a plus de
dettes mentent. On nous doit encore
le mois de mai », martèle un
employé.

Face au silence des autorités, le

collectif se dit déterminé à poursui-
vre sa mobilisation : « Nous n’al-
lons pas abandonner. Cet argent est
notre dû. Nous avons négocié avec
les agences pour accélérer les paie-
ments, mais tout est allé directe-
ment au ministère. Nous exigeons
ce qui nous revient de droit. » La
balle est désormais dans le camp
des autorités, appelées à clarifier la
situation et apporter une réponse
aux revendications des agents.

Mohamed Ali Nasra
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Anjouan place le Partenariat
pour le Dialogue Public-Privé
(PDPP) au cœur de sa stratégie de
développement. Le 28 août dernier,
la Chambre de Commerce,
d’Industrie et d’Artisanat
d’Anjouan (CCIA) a accueilli une
rencontre d’envergure consacrée à
la restitution de la campagne de vul-
garisation du PDPP. L’initiative,
portée par le Secrétariat Technique
Permanent (STP) en collaboration
avec le Gouvernorat, vise à instau-
rer un cadre juridique clair et
consensuel pour redéfinir les rela-
tions entre l’État et les opérateurs
économiques.

«Promouvoir et réguler les
contrats de partenariat
public-privé » : tel était le fil

conducteur de cette campagne de
sensibilisation, destinée à mieux
impliquer le secteur privé dans le
développement économique tout en
garantissant une régulation rigoureu-
se. Mohamed Bindjo, ancien respon-

sable du programme PDPP à
Anjouan et actuel président de la
CCIA, a insisté sur l’importance du
dispositif, qu’il considère comme «
un levier stratégique pour le secteur
privé, trop longtemps marginalisé
dans les grandes décisions écono-
miques ».

La restitution de Mutsamudu a
permis de revisiter les principaux

axes de la loi-cadre encadrant le PPP
aux Comores : objectifs, définitions,
cadre institutionnel, procédures de
passation et d’exécution des contrats,
mécanismes de contrôle, finance-
ment, sanctions et règlement des dif-
férends. Autant de thèmes jugés com-
plexes mais indispensables pour une
meilleure appropriation par les
acteurs économiques. Pour Rastami

Mouhidine, Secrétaire général du
Gouvernorat, cette démarche est
essentielle à « une appropriation
locale des enjeux économiques et à la
construction d’une gouvernance
inclusive ».

L’événement a rassemblé un
large panel : responsables d’adminis-
trations, directeurs de services,
agents des douanes, membres du
Syndicat des chauffeurs, élus de la
CCIA et entrepreneurs issus de divers
secteurs. Les discussions ont été ani-
mées, les opérateurs soulevant
notamment des interrogations sur les
mécanismes de régulation et les
garanties de l’État. Dans son allocu-
tion de clôture, Rastami Mouhidine a
salué la qualité des échanges : « Ce
type de dialogue est fondamental
pour renforcer la cohésion sociale et
bâtir une croissance inclusive. Pour
le Gouverneur, Dr Zaidou Youssouf,
c’est dans la paix et la concertation
que se construit une Anjouan plus
forte et prospère ».

Toutefois, des réserves subsistent.

En marge de la réunion, plusieurs
opérateurs ont exprimé leurs inquié-
tudes, évoquant le précédent de l’af-
faire ONICOR, perçue comme
l’exemple d’un partenariat public-
privé mal conçu et coûteux pour le
secteur privé. « Tant que les autorités
n’assumeront pas la débâcle
d’ONICOR, le PDPP risque de n’êt-
re qu’une coquille vide », estime un
entrepreneur. Pour beaucoup, la réus-
site du programme passe aussi par un
travail de mémoire et de réparation.
Le PDPP se trouve donc à un tour-
nant. S’il bénéficie d’une volonté
politique affichée et d’un cadre insti-
tutionnel structuré, il doit encore
regagner la confiance d’un secteur
privé méfiant. La vulgarisation
initiée à Anjouan marque un premier
pas important. Reste désormais aux
autorités de transformer l’essai, en
faisant du PDPP non pas un slogan,
mais un véritable moteur de transfor-
mation économique.

Younes

Partenariat public-privé :

La CCIA d’Anjouan en première ligne pour vulgariser le PDPP

Président de la CCIA, Mohamed Bindjo.
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La section régionale du
Croissant-Rouge comorien
(CRCo) à Mohéli a tenu, le diman-
che 31 août 2025, son assemblée
générale ordinaire à l’École pri-
maire publique de Fomboni-
Centre. À l’issue des élections,
Saïd Ali Soilihi a été élu président
régional avec 51,92% des voix. Il
succède à Mohamed Assane, dés-
ormais vice-président, qui a obtenu
90,38% de voix pour ce poste.

L’assemblée a réuni 52
délégués venus des dif-
férentes localités de

Mohéli, avec un double objectif :
dresser le bilan des quatre années
écoulées et élire un nouveau bureau
régional. Les travaux ont débuté
dans une ambiance conviviale mais
studieuse, marquée par la présenta-

tion du rapport moral et du rapport
financier. Ces bilans, jugés globale-
ment positifs, ont été salués par une
grande majorité des participants,
reconnaissant l’engagement du
comité sortant dans la protection et
l’accompagnement des communau-
tés vulnérables de l’île.

Le moment fort de la rencontre a
été sans conteste le scrutin. Six can-
didats étaient en lice pour occuper
les différents postes clés du bureau
régional. Outre l’élection de Saïd
Ali Soilihi à la présidence, le nou-
veau bureau se compose de
Mohamed Assane, élu vice-prési-
dent avec 47 voix, aux côtés de
Mme Kalathoumi Ali Soumaïla (46
voix) et Mme Houdhoi Attoumane
Bounou (43 voix), également vice-
présidentes. Pour la trésorerie, M.
Ibrahima Maka a été désigné tréso-

rier général avec 46 voix, assisté de
M. Saïd Madi Saïd, élu trésorier
adjoint avec 47 voix.

La cérémonie s’est déroulée en
présence de représentants du gou-
vernement, dont le délégué de la
Gouvernance de Mohéli, qui a réaf-
firmé le partenariat de l’autorité
insulaire avec le Croissant-Rouge
comorien. Mme Kamaria, représen-
tante du président national du

CRCo, a également salué la bonne
organisation du scrutin et rappelé
l’importance de cette organisation
humanitaire dans la consolidation
de la solidarité et de la résilience
des communautés.

Avec cette nouvelle équipe élue
à la majorité absolue, la section de
Mohéli entend renforcer davantage
ses capacités d’intervention, en par-
ticulier dans les domaines de la

santé communautaire, de la réponse
aux catastrophes naturelles et de la
sensibilisation aux valeurs humani-
taires. Les délégués, unanimes, se
sont réjouis de la transparence et de
la sérénité qui ont marqué le dérou-
lement du vote, donnant ainsi un
nouvel élan à l’action du Croissant-
Rouge comorien à Mohéli pour les
quatre prochaines années.

Riwad

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DU CROISSANT-ROUGE

Saïd Ali Soilihi élu à Mohéli président régional
Nouveau bureau régional du Croissant rouge Mohéli.

UNION DES COMORES
Unité – Solidarité – Développement 

-------------------

MINISTERE DE L’ENERGIE, DE L’EAU ET DES HYDROCARBURES
--------------------

PROJET D’ACCES A L’ENERGIE SOLAIRE AUX COMORES
--------------------

UNITE DE COORDINATION DU PROJET
Avis de demande de cotation ouverte

Pays : UNION DES COMORES
Nom du Projet : Projet d’Accès à l’Énergie Solaire aux Comores 
Numéro de Don : TF-C0672
Intitulé du marché : 2025-DC-01-UCP-PAESC : Fourniture, livraison et installation de matériels et outils de communication
pour le déploiement des compteurs STS de la SONELEC
Lot 1 : conception, impression des messages sur bâche, fixation des panneaux publicitaires. Conception  et impression
de flyers sur le déploiement des compteurs
Lot  2 : Ecran porteur et 2 écrans TV
Date de publication de l’avis: 01 septembre 2025
Date limite de dépôt des demandes de cotations : 15 septembre 2025 à 14h00 heure locale de Moroni

1. L’Union des Comores a reçu un financement de la part de la Banque Mondiale pour finan-
cer le  coût  du Projet d’Accès  à l’Energie Solaire aux Comores (PAESC) et a l’intention d’u-
tiliser une partie de fonds accordés au titre de ce financement pour la Fourniture, livraison et
installation de matériels et outils de communication pour le déploiement des compteurs STS
de la Société Nationale d’Electricité des Comores ( SONELEC).
2. En effet, l’Unité de Coordination du Projet d’Accès à l’Énergie Solaire aux Comores
sollicite des offres fermées de la part des soumissionnaires éligibles et répondant aux
qualifications requises pour la Fourniture, livraison et installation de matériels et outils de
communication pour le déploiement des compteurs STS de la SONELEC.
3. La procédure sera conduite par la mise en concurrence nationale en recourant à une
demande de cotation telle que définie dans le « Règlement de Passation des Marchés
pour les Emprunteurs sollicitant le Financement de Projets (FPI) », « sixième édition,
février 2025 » et ouverte à tous les soumissionnaires de pays éligible tels que définis dans le
Règlement de passation de marchés.
4. Les soumissionnaires intéressés et éligibles peuvent retirer le dossier de demande de cota-
tion en précisant l’intitulé du marché, auprès du bureau du Projet, aux heures de travail du
Projet du lundi au vendredi, de 08h00 à 16h00 ou   envoyer une demande à l’adresse mail sui-
vante : infospaesc@gmail.com. Le dossier de demande de cotation est disponible ainsi sur le
site internet du Projet : https://www.paesc-comores.com/

5. Les offres devront être remises sous pli fermés avec la mention « 2025-DC-01-UCP-PAESC
: Fourniture, livraison et installation de matériels et outils de communication pour le

déploiement des compteurs STS de la SONELEC « Lot 1 : conception, impression des
messages sur bâche, fixation des panneaux publicitaires. Conception  et impression de
flyers sur le déploiement des compteurs» ou « Lot 2 : Ecran porteur et 2 écrans TV » et
seront adressées à monsieur le Coordinateur de l’Unité de Coordination du Projet (UCP) –
Projet d’Accès à l’Énergie Solaire aux Comores (PAESC). Route de Salimani, Sahara, Union
des Comores – Moroni, au plus tard le lundi 15 septembre 2025 à 14h00 (heure de Moroni).
La soumission des offres par voie électronique ne sera pas autorisée. Les offres remises en
retard ne seront pas acceptées. 
6. Ces équipements sont à livrer au bureau de l’Unité de Coordination du Projet (UCP) –
Projet d’Accès à l’Énergie Solaire aux Comores (PAESC), à la direction régionale de la
SONELEC d’Anjouan et direction régionale de la SONELEC de Mohéli, dans un délai
maximum de vingt-cinq (25) jours à partir de la signature du contrat entre les deux parties. 
Toute demande d’éclaircissement doit être écrite au plus tard 04 jours avant la date limite de
dépôt des offres. La date de validité des offres est de 45 jours à partir de la date d’ouverture
des offres.

NB : les fournisseurs peuvent postuler pour le lot 1) et/ou le lot 2

Fait à Moroni, 01 septembre  2025

Le Coordinateur
DJAANFAR ABDOUROIHAMANE

Les petites Annonces de La Gazette
Adressez-vous au Service
AnnonceS cLASSéeS

La Gazette des comores
Moroni Badjanani  

Tél. : 763 26 20  BP 2216 
e-mail: la_gazette@comorestelecom.km
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C’est une réalité, et une science
quasi exacte en football. Si tu n’ex-
ploite pas à bon escient tes temps
forts, tu risques de le payer de la
pire des manières. C’est en tout cas
ce qu’il s’est passé lors du match
de la septième journée des élimina-
toires de la Coupe du Monde entre
les Aigles du Mali et les
Cœlacanthes des Comores. Si le
score est sévère, il ne reflète pas
pour autant la réalité de la rencon-
tre, du moins sa totalité. C’est en
tout cas l’analyse post-rencontre
du sélectionneur comorien,
Stefano Cusin dans sa conférence
de presse d’après match. 

«Mais c’est sûr qu’on est
déçu du résultat. C’est sûr
que c’est un résultat qui est

lourd. Si on analyse la première mi-
temps, à part le tir qu’ils ont fait sur
le poteau et ce but qui nous a surpris
sur cette remise en touche, ça été
une première mi-temps, surtout
dans les premières 20 minutes, on
avait le contrôle de la balle »,
devait-il répondre à une question
d’un journaliste présent dans la
salle de conférence. Et le technicien
italien de continuer son analyse du

match. « C’est un peu la même
photographie qui s’est passé la
deuxième mi-temps aussi, ou dans
nos temps forts, on a pris le but.
C’est ce qui a fait la différence. »

Interrogé sur l’arbitrage et le
penalty malien, Stefano Cusin de
balayer les critiques sur une erreur
supposée de l’arbitre central : « Moi
je n’ai pas vu les images, et ce n’est
pas mon habitude de m’attaquer à
l’arbitre pour justifier une défaite.
Je ne pense pas que ça soit un pro-
blème d’arbitre », devait-il répond-
re stoïquement. 

Si on devrait chercher des expli-
cations et non une justification à
cette lourde défaite, c’est peut-être
le manque de fraicheur de certains
de nos joueurs. « On est en début de
saison, donc fin aout, début septem-
bre c’est toujours une date un peu
difficile, surtout pour les équipes
nationales comme nous, qui n’ont
pas énormément de joueurs qui
jouent en ligue 1, ligue 2. C’est nor-
mal car les conditions ne sont pas
optimales. »

Très réaliste sur les forces en
présence, le sélectionneur como-
rien a fait savoir que l’équipe mal-
ienne dans son ensemble représen-

tait une valeur marchande de 150
millions d’euros alors que les
Cœlacanthes ne sont qu’à 23
millions d’euros. Et ce dernier de
conclure « Le Mali, vous avez au
moins 40 joueurs qui jouent en
Ligue 1 en Europe. Des équipes,
vous pouvez en faire même deux.
Donc, nous aussi on avait des

joueurs qui nous manquaient, des
joueurs qui n’étaient pas au maxi-
mum de leur forme. Et donc c’est
pénalisant le résultat, mais il y’a eu
des choses intéressantes qu’il faut
retenir, c’est ça mon explication. »

Pour rappel, les Cœlacanthes
ont joué hier soir contre la
Centrafrique au stade de Mekhnès,

une victoire des hommes de
Stefano Cusin, et la course à la
qualification sera entièrement
relancée en attendant les deux der-
nières journées décisives, contre
Madagascar à Maluzini et le Ghana
à Accra au stade Baba Yaro. 

Imtiyaz

MATCH MALI VS COMORES

Les Cœlacanthes n’ont pas pu exploiter leurs temps forts

Stefano Cusin.

DIRECTION NATIONALE DES STRATEGIES AGRICOLES ET DE L’ELEVAGE
----------------------------------

PROJET DE RESILIENCE DES SYSTEMES ALIMENTAIRES AUX COMORES (FSRP_KM, P177816), DON IDA E1830-KM /TF0C1418-KM
-------------------------------------

COORDINATION NATIONALE DU PROJET 
----------------------------

COMMUNIQUÉ DE PRESSE 

Le Projet de Résilience des
Systèmes Alimentaires (FSRP-KM),
financé par la Banque Mondiale,
informe les candidats et le public
qu’il a été décidé de prolonger la
date limite de soumission des offres
relative aux travaux de réhabilitation
de 42,67 km de pistes rurales en
Union des Comores.
• Date limite initiale de soumission:

09 septembre 2025 à 14h00
• Nouvelle date limite de soumis-
sion : 23 septembre 2025 à 14h00
• Date et heure d’ouverture des off-
res: 23 septembre 2025 à 14h00
• Lieu : Salle de conférence du pro-
jet FSRP-KM, Mdé, ex-Cefader

Lancé le 25 Août 2025

Ministère de l’Agriculture, 
de la Pêche de l’Artisanat

-------------------
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Inauguré en mars 2024 dans
l’enceinte prestigieuse du
Complexe Mohammed VI, le
Musée du football marocain
(MFM) est devenu une nouvelle
fierté nationale. Porté par la
Fédération royale marocaine de
football (FRMF) et la Fondation
nationale des musées (FNM), sous
l’impulsion de la vision royale du
Roi Mohammed VI pour le déve-
loppement des infrastructures du
pays, il symbolise l’engagement du
Royaume à préserver son riche
patrimoine footballistique.

Le MFM couvre une
superficie de 2 100 m²,
dont 1 325 m² sont

consacrés à l’exposition permanen-
te, complétés par 300 m² dédiés aux
expositions temporaires, ainsi que
des espaces de projection, des bou-
tiques et des aires ludiques.
L’inauguration officielle a eu lieu en
mars 2024 et, depuis février dernier,
le musée est ouvert au public le
week-end, tandis que la semaine est
réservée aux visites scolaires et offi-
cielles. Le musée comprend deux
principaux espaces d’exposition :
l’un temporaire et l’autre perma-

nent. « L’espace d’exposition tem-
poraire est appelé à évoluer en fonc-
tion de l’actualité sportive au
Maroc. Il peut être adapté et remo-
delé », explique la directrice adjoin-
te du Musée du Football marocain.
Elle précise : « L’exposition tempo-
raire actuelle, intitulée Les sentiers
de la gloire, retrace les différentes
participations du Maroc aux Coupes
du Monde depuis 1970 jusqu’à nos
jours, en incluant également la parti-
cipation de l’équipe nationale fémi-
nine. »

L’espace d’exposition perma-
nente est, quant à lui, consacré à
l’histoire du football marocain. Pour
aborder cette thématique, le comité
scientifique et les équipes du musée
ont travaillé autour de six axes prin-
cipaux : Vision royale, Terre des
pionniers, Terre d’excellence, Hall
of Fame, Terre d’hospitalité et Terre
de passion. Ces espaces retracent
l’essor du football national sous
l’impulsion royale, mettent en
lumière ses grandes figures et
moments, et soulignent le rôle social
et identitaire du sport dans le
Royaume. « Plus qu’un simple
musée, le MFM se veut un lieu d’é-
motion et de transmission collective.

À travers chaque récit, objet ou
vitrine, il rappelle que le football est
bien plus qu’un sport : c’est une
force collective, une passion parta-
gée et une fierté nationale », ajoute-
t-elle.

Le musée abrite également un
centre de recherche et de documen-
tation. « Ce centre est un projet
conjoint de la Fédération royale
marocaine de football, de la

Fondation nationale des musées et
de la Bibliothèque nationale du
Royaume du Maroc. Notre ambition
est d’en faire un espace de recherche
accueillant un large public de cher-
cheurs, et de rassembler un maxi-
mum d’informations pour documen-
ter l’histoire du football marocain »,
souligne-t-elle. Le Musée du foot-
ball marocain incarne ainsi la ren-
contre entre tradition et modernité.

En ouvrant ses portes au grand
public, il renforce la place du sport
comme vecteur de mémoire, de soli-
darité et d’identification collective.
Que vous soyez amateur d’histoire,
passionné de sport ou simple
curieux, le MFM promet une
immersion enrichissante dans l’âme
du football marocain.

MY

MUSÉE DU FOOTBALL DU MAROC

Un temple du football pour retracer l’épopée marocaine


